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CONSEIL DE FACULTE DU 13 JUIN 2023 

COMPTE RENDU 

 

 

Conseillers présents : 

Bastien Berret, Anaïs Bohuon, François Cottin, Michel Desbordes, Alain Hamaoui, Thomas Deroche, Julie 

Etcheverry-Bournat, Christopher Hautbois, Caroline Teulier, Gaëlle Giraudier, Patricia Durand, Nicolas 

Morvan 

 

Conseillers représentés :  

Yann Beudaert, Catherine Séméria, Jean-François Vigier, Alain Fauvel, Jeanne Dillon-Corneck, Martin Ray 

 

Invités :  

Sébastien Kaiser, Nathalie Jacob-Righini, Nadine Petrilli, Christel Gutmann 

 

 

 

1/ Approbation du compte rendu de la séance du 6 juin 2023 

 

Le point est reporté au prochain conseil. 

 

 

2/ Election vices doyens 

 

Christopher Hautbois a été élu doyen de la Faculté des Sciences du Sport le 22 mai dernier et prendra ses 

fonctions le 20 juin 2023. 

Il souhaite formaliser l’élection de trois vices-doyens (Patrimoine-Recherche-Formation) qui prendront leurs 

fonctions également le 20 juin et intègreront l’équipe de direction. 

 

 

Sébastien Kaiser se présente pour la fonction de Vice-doyen chargé du Patrimoine (Annexe 1) 

 

Thomas Deroche lui demande comment il prévoit de dialoguer avec notamment la Faculté des Sciences 

d’Orsay pour négocier les salles qui manqueront inéluctablement dans la construction des emplois du temps 

du 1er semestre. 

Sébastien K. est conscient que le déménagement du bâtiment 470 vers le bâtiment 425 a entrainé une 

diminution des espaces de cours. 

La priorité est de savoir si l’aile Est 1er et 2ème étage va bien s’ajouter au patrimoine de la F2S (6 salles). 

Un dialogue est en cours avec la faculté DEG qui occupe également le bâtiment 425, afin de faire des échanges 

de salle pour qu’il y ait une certaine logique sur l’occupation des étages. 

Un travail est à faire concernant le 3ème étage qui pourrait offrir des bureaux supplémentaires, un espace de 

vie et d’échange, avec l’optique de déménager la scolarité au 3ème étage et de créer de nouveaux espace de 

cours au 2ème étage. 

Sébastien K. prévoit de faire rapidement un état des lieux des besoins de la F2S afin de mettre en évidence le 

manque d’espace pour accueillir les étudiants et les personnels et rappeler le besoin régulier des espaces 

mutualisés. 

L’ancienne direction rappelle que les aménagements de l’aile Est à destination des MEEF, ont déjà été actés 

et n’ont plus à être négociés. 
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Anaïs Bohuon attire l’attention sur les problèmes de salles au bâtiment 452 qui manquent souvent 

d’équipement et de chauffage. 

Sébastien K. propose de centraliser toutes ces problématiques afin d’y apporter des solutions. 

Thomas D. s’interroge sur la politique de location des espaces sportifs loués aux municipalités environnantes 

sachant que les espaces occupés pas la F2S ont été aménagés avec des taux d’occupation correspondant aux 

besoins des formations de la F2S. 

Sébastien K. voit ici le lien entre sa mission de responsable APSA et la mission de Vice-doyen patrimoine. Les 

installations internes ne correspondent pas toujours aux besoins mais un travail de réorganisation est prévu 

notamment avec les enseignants de la spécialité foot. Il prévoit également de faire le point sur le devenir du 

terrain de foot du bâtiment 225. Des créneaux seraient peut-être aussi négociables en interne avec 

AgroParisTech ainsi que des terrains dans le quartier de la Troche-Palaiseau financés en partie par l’Université 

Paris-Saclay. 

Concernant le taux d’occupation des équipements mutualisés, Sébastien K. rappelle régulièrement, lors des 

différentes réunions avec les partenaires, que les demandes émises par la F2S se font dans le cadre de 

formations et doivent pour cela être prioritaires. 

 

Michel Desbordes s’interroge sur la marge de manœuvre qui existe pour les bâtiments en terme de 

rénovation énergétique. 

Sébastien K. rappelle qu’’il existe des contraintes liées aux espaces naturels de la vallée. Seule la rénovation 

est autorisée en préservant la même surface au sol. Cela correspond à ses préoccupations en terme de coût 

et d’amélioration des conditions de travail. 

 

 

Bastien Berret se présente pour la fonction de Vice-doyen chargé de la Recherche (Annexe 2) 

 

Alain Hamaoui souligne le travail qui a été fait au niveau du laboratoire du CIAMS et des salles de recherches 

très performantes. Il se demande si cela vaut le coût de repartir à zéro sur un espace dédié à la performance 

du sport. 

Bastien B. confirme que ce projet peut être un terrain de stage pour les étudiants EOPS. 

Il est cependant à appréhender progressivement en s’appuyant dans un premier temps sur le laboratoire. La 

salle physio peut être louée ou faire l’objet de prestation à destination de clubs ou de personnes qui 

souhaitent passer des tests. Il est important d’exploiter ce qui peut l’être. Des appels à projets locaux peuvent 

permettre d’acquérir de nouveaux équipement tout en sachant que les espaces sont limités. L’idée est de 

commencer petit et de voir comment cela peut évoluer. Un centre de performance du sport est un projet à 

long terme sachant que la F2S doit rester performante sur ses domaines d’expertises. Il soutient ce projet qui 

fédère et donne une dynamique commune. 

 

Christopher H. précise en effet qu’il s’agit d’un projet à moyen-long terme dont l’objectif est d’avancer par 

étapes. Le constat est qu’il existe au sein de la composante F2S un concentré de compétences assez important 

entre les collègues enseignants 2d degré et enseignants-chercheurs, mis au service soit des enseignements 

soit au service de la recherche, qui se traduit par des publications. L’objectif est de conserver ces deux volets 

et d’ajouter un 3ème volet qui consisterait à mettre cette expertise au service des acteurs du tissu régional. 

Il est rappelé qu’un groupe de travail a été créé il y a six mois. Un accord politique de la Présidence a été 

donné. C’est un projet qui en interne peut être intéressant et en externe peut montrer ce que la F2S est 

capable de faire. Il ne nécessite pas à court terme beaucoup de ressources humaines. 

La perspective est d’avoir une structure autofinancée mais qui soit surtout en capacité de dégager des 

ressources propres. 

 

Michel D. s’interroge sur les projections financières. 

Bastien B. explique que l’équipe s’appuie pour le moment sur des fichiers qui recensent les tarifs des 

prestations mais qui doivent être réévalués pour être en cohérence avec les tarifs appliqués dans d’autres 

laboratoires. Un travail pour clarifier ce point est en cours. 

Christopher H. ajoute que les tarifs doivent être représentatifs du marché afin de générer des ressources 

propres pour s’autofinancer et pouvoir financer d’autres projets pédagogiques. 

 

François Cottin met en avant les difficultés pour mettre en place un centre d’expertise que ce soit en terme 

de mobilisation des ressources, d’habilitation à faire passer des tests, de comités d’éthique, d’assurances… Il 

reste sceptique sur la faisabilité du projet. 

La nouvelle direction est consciente de toutes ces difficultés mais Christopher H. constate qu’un certain 

nombre de STAPS en France, ont mené ce projet à terme. Une grosse part du travail consiste à aller chercher 

des partenaires institutionnels, scientifiques, publics. Cela va prendre du temps. 
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Julie Etcheverry-Bournat se présente pour la fonction de Vice doyenne chargé de la Formation (Annexe 3) 

 

Thomas D. souligne l’enthousiasme et l’implication de Julie EB qu’il voit comme une vraie force. Pour avoir 

exercé ce poste, il rappelle que cela nécessite du temps et de l’énergie et que tout le reste s’apprend. 

 

Julie EB veut mettre la priorité sur la réussite des étudiants. 

Elle souhaite dans un premier temps acquérir une vision d’ensemble, avoir des outils de pilotage pour 

comprendre la montée pédagogique des étudiants de la licence au master et au-delà. 

Christopher H. parle d’un fil rouge sur la question pédagogique qui est CM-TD-TP. C’est pour lui le chantier 

principal. Il faut réinterroger nos pratiques pédagogiques pour réfléchir à ce qui va être proposé aux étudiants 

dans les prochaines années. Le projet Shift est en cela une opportunité pour réfléchir à de nouvelles 

pratiques. 

Julie EB explique que le projet Shift n’a pas pour vocation de déposséder les enseignants du contenu de leur 

cours. Seul le format peut changer. Le contenu des CM en tant que « connaissances descendantes » peut être 

transmis de différentes manières et repensé pour être plus interactif, avec des temps d’échanges. 

Thomas D. confirme que la question de savoir qui fait les cours magistraux et les TD est très forte. 

 

Alain H. s’interroge sur le projet autour de la Formation Continue. 

Julie EB reconnait l’importance de cette formation qui permet d’offrir la possibilité de se former au quotidien 

à différents publics, de développer des connaissances dans le domaine du sport quel qu’il soit. Elle 

souhaiterait qu’il y ait un axe un peu plus fort autour de cette formation mais n’a pas encore une vision très 

précise sur ce point. 

 

 

En l’absence des trois candidats, Thomas D. reconnait les qualités de Sébastien K. en tant que Vice-doyen 

patrimoine mais regrette que ce ne soit pas une personne du SUAPS sachant qu’un grand nombre de 

questions patrimoniales sont en lien avec le SUAPS. 

Christopher H. explique qu’il a pris une option différente en sachant que Sébastien K. et Éric Wasylyk ont une 

vraie proximité avec une réelle transparence dans la stratégie. 

 

Christopher H. confirme et souligne qu’un passage de témoin est en cours entre les équipes de direction et 

se fait en toute intelligence. 

Nathalie JR rappelle également que les équipes administratives, parce qu’elles ne sont pas élues, sont 

garantes de cette continuité. 

 

Nathalie JR souhaite exprimer sa satisfaction et son intérêt à travailler avec la nouvelle équipe et tient à 

souligner qu’elle a particulièrement apprécié travailler avec l’équipe sortante avec laquelle les échanges ont 

été très agréables et elle espère que cela va continuer. 

 

 

Après échanges avec les membres du Conseil, Sébastien Kaiser est élu en tant que Vice-doyen chargé du 

Patrimoine à la majorité absolue des membres du Conseil (16 oui – 1 non – 1 nul) 

 

Après échanges avec les membres du Conseil, Bastien Berret est élu en tant que Vice-doyen chargé de la 

Recherche à la majorité absolue des membres du Conseil (15 oui – 1 non – 1 nul – 1 abstention) 

 

Après échanges avec les membres du Conseil, Julie Etcheverry-Bournat est élue en tant que Vice-doyenne 

chargée de la Formation à la majorité absolue des membres du Conseil (15 oui – 3 non) 

 

 

La séance est levée à 11h30 


